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fille et le couronnement de Cliarles le
Témér.,aire furent remis à une époque
indétermninéc. En même temps, par ses
lettres et ses envoyés, le roi <le France
soulevait contre l'ambition du duc de
flourgoge, l'archiduc Sigismond, les vil-
les dit hMn et lat Suisse. L.e Té-îném'ire
a recours à l'Angleterre; Louis XI achiète
Edouard MV Celui qu'on appelait le
grcs.nd-.dic d'Occident, futrieux, s'empare
(le la Lorraine et s'élance à la rencontre
des Suisses. La lutte fut terrible entre les
Bourguignons, chauffés par la colère de
leur bouillant seigneur et les robustes
montagnards qui s'intitulaient ",les neil-
lents soldats du mnonde, " ut qui l'étaient
réellement, ajoute un écrivain. Louis XI
se transport% ài Lyon -afin de suivre l'é-
vènemient de plus près, et il fit passer de
l'urgent aux Suisse. Charles le Téméraire

fut complètement battu à Granson et à
Morat. A ussitôt lu iî)i dle France ranima
l'espérance de Iléné due de Lorr-aine, lui
fournit de l'or pour lever dles troupes, et
Nanmcy oatvrit ses port(- à son ancien
iaitre. Eperdiu, fou <le rage, comme unt

singflier aux abois, Chiarles le Téméraire
se précipita sur ce dernier agresseur ; la
maort l'attendait devant Nancy un 1477.
Le. dram;ie éatfini Louis XI était d%' -
barrassé de soit plus redotable ennemi.

L'écho titu cordial accueil et <les souhlaits
bienveillantts de la1 p (ssle Jloliette eptar-t~
venu juîsquî'à nous. Que la Gaze1le, l'buhseo-
leier, IL'toilc (li Xord et lIdi>tveuillent
esu retour recevoir nos sincères reinerciimnente.

Il nioms est égaleument venu unse Voix svmn-

l );tlliqii< elti un annac-l salit, (le l-bastet, (le boienl
loin, d'une terre qule nouisa lilel leriot us d'exil,
,i elle ii-tait dorée. Un exil, convenable-
ilenit, doit étre triste, et P'oil vit si hteureux~
:lit collège <1,1111 uInt s Il ni'ent plt
ýtre auitecmmet, mon Dieui ! Le-s rires tolu-

bentd(e si haut, dains cette inaison,et si frnes,
et si forts, qut'itutot.r dle leur aimable et zill
directeur (tii se réserve le monopole dessoi,
toits, I1t.s-I et éléèves, ne font qu'un
c/uruir d'titi ensemtble admirable, vor witim,
- tiit<lti<tioii libre.

Pourtant, (.elte voix IL répété quelqutes ]i-

te (le(L ilotre mautlvais"e prose, sanls Craindre
l.s menaces (Ile nus mettions à lit lin <le
notre premlier numéro, sans esetpo, t* ffe
1kcteuis :le cas est gitve. Mais continent
nous ktlier co.îtrc le <.mrce Fýa??çaistiti Col-

hVcsaint Vialchr r? Elle est si Petle et
leite feuîille, si élégante, si pleine dec poésie;
Ses accenits >'élèvent si putrs, si françIais, Ai
courageu(Itx tit milieu <le l'immense concert

Viad I- ! «limnent, malgré qule sa polite
la1 rendre unt peu iieniteue dans l'éloge
qu'elle fait dle nlous, nous nie p)ouvons (lue0
lui dire inerci... et de tout coeur.

QUESTIONS HISTORIQUES.

il. que penser <le l':sseitioî qlui attribue
A) oui XI l'institution (le 1'4liiycllts coninte

14. Que t.c ue le-, cent NAotireUel noui-
tel"e que Luis XI lit recuillir ?

Réponse aux questions historiques de
la page 25.

Il. N~ous avons inséré ]l onzième réponse
dan., le texte dle Pl'uticle (le LusXI; elle

1115aété doiinée par les élèves dle, Bielles-
Ltrsdont les noms suivent :A. Beaut-

chiampî. - A. Liîbelle. - Lanrd Mon-
gemmais, (uà!,elinqIct, Pi!,aid.

12. On ratconte ilu'utn jouir, après avoir sui-
vi la cliasýe le sir Coui ,xcd<lf-
tîguie, était rentr-éle prestirci dans lat chlii-
lire dle sonI mlaitre, etI s'était jeté tout vêtu

turtu lit -quand le (Ille vint p.our se cou,-
Ulcr, il trouva (Iue soni chambellan, aut lieu
le l'attendre, s'étauit enldonnii. Ce- lui semîbla

unt gntind tuantque de r1',t "AttendsL, sé
cri-t-l,~ VIiStedébotter pour (Iue tu sois
plusA lais." t li tirnt sa botte, il la li
avat jtéeA l tée. D)e là était venu le sur-

nomn l TkIIUC sous lequel le s:ire <le
('onunminc.s étahit connu .1 la cotir. muie

cnrvdit-on, liute extne rncune dec ce
t mit <le lirtbte, qui nie contribuai p.as peu
.1 sal détection.

Collège Biourget, Igtud.


